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Ouuzerrots variés. Il rca rendu pu-
dand quelquos jourti et noua noeu' fe
i 's oun )deavoir de le publier donit les ce-

lits de notre journal. Il viendra 4 ocet-
ito un zraud nombre dl'étranglira

lillf, - plusieurs rameurs dei villes voi
e., duiivct ve'nir concourir. Le8 prix

nmagnifiquus.

rdor-nvient dn ,-er.iro à neuf
trottirs qui entourent, l'Hôtel Yama-

CouIrse a u trot-l,ý C ub Lif-aboiste

(c'dé de fire de grandes coursais au

1tle 30 et 31 aoûat prochain.

ý1C*rcuez-L% police a rcqu des ordrire
faire eircuner leil gens, Our les trottoilf.

Lfaoiittcnt le Kiaque

I*nnel-V. AJILrcd Choquet, librai-I de cette ville est parti hier F~our Ca-
!îDr, où il ust allô rcjoint:ro tu famille.

A ccident-ilol jenec enfant du nom de
agnon s'esýt fait dorai-er par une voitu-
Smirdi Foir, au moment où la Phi bar-
Pique paradait dans les rues.
Pas de b'ýessre3 graves.

~AesUui,'-Le Prof. Spencer, deL dea fait jeudi coir, l'ascendsin

Ion e la delcente aven parachute. 1

Ilii. tie&ucCup d&SSÎbtants.
onetaemc soir i; noue 'tait donné d'as-

[ter àune cor f6' cce. Le prof. Spcn
ý illustra la conférence par des procoe
zig à la lanterne magique.

Lae mine-Nout; recevons d'Acton la
communication nuivante :

Acton 26 juillet.
kon avions anjourd bai la vibite d'en

itlsecommereant de votre oit,
ra ique le caiFsier d'une de -,ý banques
us deux sont allés faire une vîetite ex

ýioeà propos dea mines on question.

~loitation sera en opération.

Ai& cause de la maladie de
~des acteurs, la toiréâ qui devait

~ir lieu aujourd'hui à Beloeil est rt.mise
amedt le 6 acftt pronhain. Les condi-
a de pa.ýsago seront les ru0nes-

C. P. R.-La rumeur que la Compz-
~ie do lic ique va faire l'acquisition
1latercolonial, prend de la consistance.

jExc&rlion -Il y a eu mercrodi, à la
biala d<s Fourci une excursion à bordL vapeur Yamasrk 4, à laquelle . ont Pris

t Lplustieurs famlîica do notre ville.

tLecoemte de Mur.-Le Cercle Catboli.
eqoébýc, a invité hl. b cimre A*-

kt. de Mrm, le grand orateur firançaie, st
tier la parole à Québec, le 23 aofa;lor.s
pgrandes solcnnitée nstionales. Le

eobain courrier d'Europe devra nous
iporter la r6pons du l'invité.

bot and Sboe " vient d'intenter une pour-
ýet de $5,000 à la compagnie " Union
~n.ance.$ £a douisaerems ayant au-
dus pertes par suite d'ain iassdie, r6-
ieio lemontant de la P,2100,

iÀcet-.W. D. W.lbkwr. contre-
îire du départuisest dut «nauhiosý, au

iat fai prendre la maiii gaucho dmn
.cgreage dlno -%aeisa.
Bien quo 1l-a imetion doit ftre don-
ýcoec 4 Wakikon ms ontré très fort
pasu= tressallin n =Sur"f% la

!Qfranco qu'il devait oedurr.
IA pansement de làb U-ewir a. li4 op6-
ipar M. le Dr Bugkso 8t-Tacqas, *u

*proju so0n patientego riâtiblira mrmp.

LeO lrôq révérend 1, D. A. MarAcial,
vicaire général ut 1)-'w-n du chapitre do
'tontrdai, décédé le 26 du courant à l'ar
elîevéobé, était membre d'e la société d'une
mesO, sectL',?i proviririale

A. X lamAUD Chao.
EvGeé lin St 1-1vciuihe, socoriaire

29 juill"-t 1892.

REuvre, fie fI,- the

Le R. i>. FÉLIX voyant combien est
grand li mai produit par lem miaulvaises
lectures, a fondîé puîr y reméldier, autant
quo posý-ibl.', l'(EUVltE- DE SAIN'£-
MICHIEL, ,our la publicationî et la vert-
tâe (les bons ivres 1 boit marchîé.

Cette oEuvre fait à ses ae'sociC-s, aux
bibliothèques populaires et aux p.utrers
oeuvres (lui s'adressent à elle de liortes re-
mises de faveur

On trouvera dasle Cat.tîl-e une
courte, iuuîs très subm;taiitiello notice s. r
chacun de nosý ouvrage-s, eii mêmie temps
( u'oîî be rendra comîpte d'un seul coup

Tide I'extremue mudicité de nos prix.
prix que nul libraire- nie sauraiit atteindre-
et (lue les souscriptions de la charité ren-
dent 5eules possibles.

Les per'ýonilps (lui désireront être tou-
jours au -ourant des il nouveaux ouvra-
ges " édités par l'oeuviE D)E SAINT-iNl.
CIIEL, ainsi que de ceuX publié~s par les
bonnes Librairie-, catholiques, n'auronit
qu'à s'abonnier à :
L'Indicateur des Bons Livres

Parçfi&8,.nt t'mu$ les MQi. 
PRIX DE L*.O'AiNMEN~I .UN AN,3 fr.60

1. Pour êtro AssociÉ il 5uffit de faire
chaque année, oni faveur do l'oeuvu: Dî
SAINT-MICHELZ u'2e offranide comprise
entre les deux firaiites de 10 à 10 ) francs.

S'adresser à bl. TÉQIJI, libraire édi-
teur de VR'(Ea DE SAINT-MICEnL, 85,
rue do Rtennes, à PARIS, (France).

LIBRÂIP T

15 itz£pe >sufflot, IRIS
Enseignem'ent Primaire, Seconi-

daire et Supérieur,- M1tér' CI et MO-
bilier Scolaire. -Matériel dc Des-
sin.-Enseignement des travaux a
l'-.iguille.-Atlas, Cartes et Globe!
Terrestres.- Livres de Prix et d' F.-
tren n.s-Erdoifranco du cailloglie
sur deuald.-23.-4.-'92.

LIBRAIRIE RELIGIEUSE

1-Rue Delambre -13

PARIS, (France)
on peut se procurer à cette librairie

tout ce qui concerne la ccience ccl-sisti-
que: Ecaiture Stinte-SS.Pèreq-DôetOurs"
-Lti ie-Droit Canon-Théologie-

oés~e- P ilosPhie -Controvrs-
Histire-vie de &ain sDivers---à do'i
conditions spéciales pour les cecclsia-
tiques.

25 Fév, '92.

SOO)IÉT.Ë BELGS DE LIB.RA.LIU

pur a (90 cents.>
la. f4 LJtI'u ~.aodfao , de-

5scade.
15jalu, '92.

Jos. Morin,
<M<v,îtab-e dc 1'tmncn SI-Jwep'u)

Marchand do Chaussuron

(N FACE VJU 3tAItCii, ST-Il VACI.-TIIE

M. Morin vient de recevoir un
itsbortitneît consmidérable de inar-
clizadises, stock d'été,.

roU.jouils ]EN MuiNE;

VALISES,SACS DE VOïACE,CUIR A
SEMELLE

En gros et en: détail.

o.LSp)éciité dc chaussures finie, et dégantesi.

comainrnee î l u sqerieffl

COMPTABLE ET AGENT D'A5SUSANOI9

Informe le public et pari
lièremtnt ses confrères de l'.T
nion St-Joseph qu'il représente
comme Agent, plusieurs Compu.-
,;nies d'Assurance Anglaises, Ca-
nadiennes et Américaines et qu' il
compte sur l'encouragement au-
quel il a dro.it.
Quslon insurance, Uver,gool anid Lon-

don, & CIlb s. z s arfr
& Naions~ al. or

Bureau : No 9, Rie S.I-Denis

ST. UVACII NTI E.

Ne sont ce pa~ i1s h -rb --; t t es ra
cines qui se-rvaicnt de in-dtcine au:;
anciens!1 Avc z vous déj i vu le !sa'i
vage se serv~ir de mÎnéî aux pouir leb
maladiesi Cette scienct des htibe.
et des racir.e-. que nos pèr-es co -naiî
saient, s'étant perdue, M. J. P F,
Racicor, de Montréal, à forcet d'étu-
des sérieuses au milieu des indigè-
re-, est enfin parvenu à découvrir ce
secret qui faisait la riche-,se dei an-
cienne famille,. Car, quelle est la
plus grande richesse d'une fimille?
N'est-ce pas la santé ? Ainsi donc,
ayez pleine et entière confiance dans
j'avenir *. vous serez riche et heureux
si v.us cm loyc z dans vos famille:
les remèdes sauvages de

seul inventeur, propriétaite et marnu-
facturier de remèdes sauvages Pa-
tentés

1434, Rzue Notre -Dam>e,

A ST-HYACINTHE, en peut
voir M Rac icots tous les samedis à
M'Htel-Windscir, eni face du M4arch&-

On put =proc= làet alors seSIRemèdes cèlèb=e pour toutes les mia-
Iladie,

Il sème les piastres, il donne des
ditiers mierveilleux, des soupers splen-
dides. Tous accourent à sa table,
ses vins de grands crus se paient en
articles ; les louis d'or. discrètement
glis';és cianl, Id mlain dce, elipti nteurs>
se changent en grains d'Arabie va-
pori,és. Que de louanges sur la nou-
velle oeuvre ! que d'encensoirs mis en
branle ! Ilop ! 1101> ! Le coop1 é court
toujours, franchit les obstacles, il
monte augalop toutes les côtes, et
l'auteur arrive au sommet de la mon-
tagne ; il rayonne comme une gloire,
tandis que le pauvres piéton geint et
peine, s'éponge le front, et bien las,
soudainement sa course. Ah ! jean.
mon filleul, faites un petit sonnet à
miss Mabel, donnez une louange à
Light-Wing, et inontcz dans le car-
rosse de sir J aines. '

jean s'était levé, trt's pe le, les sotir-
cils fronc%ésý, presque fai-ouche. Il se
contint potirta*-t, et, d'une voix qu'il
s'efforçait de rendre calme:

"Oh ! marraine, mais ce que vous
prenez pour de la gloirec'est une fac-
tice renommée ; c'est une bulle de
savon, qui bientôt s'évanouit ; c'est
une réputation usurpée faite par de
vils flatteurs. De cettt -,aommée. je
n'en veux pas :elle passe comme la
mode. Commecée dans le bruit elle
s'éteint dans un sil2nce de mort : un
feu d'artifice, et le bouquet lancé,
plus rien que le noir sombre."i

Puis avec une chaleur qu' laissa la
marquise stupéfaite:

"e que Jevucetue ra.
gloire, conquise pdLs à pas, avec de la
patience et du tra vail, avec toutes les
palpitations de mon coenr, avec tou-
tes les pensées ('e mon cerveau. Mes
oeuvres, je l'espère, parleront a d'au-
tres cSeurs , elles s'en iront vers les
amî' inzo:înus pour les consolcrpour
lceý totrt .,er, pour leur dire :Aimons
ensemble tout ce qui est beau, tout
ce qui est noble, tout ce qui est gé-
néreux.",

Ici jean releva fièrement la tête
"Si je ne suis pas digne d'obtenir

cette gloire, la seule enviable, eh
bien, que mes oeuvres s'ensevelissent
dans l'oubli, que je finisse- nma vie
dans la solitud-. de mes landes bre-
tonnes... 'Mais monter dans l'équi-
page de sir James pour poursuivre la
gloire, oh 1 jamais ! jamais !"

Il s'était anicné. la prunelle pleine
de flamme, et d'un geste hautain, il
semblait repousser le balancement
des encensoirs agités devant le char
du millionnaire.

La marquise le rega:dait crn sou-
riant, l'air un peu railleur :

O'Bravo ! bravo ! messire jean.
Quelle fougue ! Quelle éloquence!1
Ne vous emportez pas, mon1fier Bre-
ton, mon noble de3cendant des croi-
sés. Comme votre donjon de Tré-
oEl est dans un délabrement à faire
pitié, comme, vos terres ne rappor-
tent guère que de maigres ajoncs,...
ch bien, vou3 monterez au sommet
glorieux, pas à pas, lentement, pati-
emment, peinant et geignant"*

Et jean de Kcrrnadec toujours
très exalté :

4"Qui, je monterai à pied, dans les.


